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La publication des premiers resultats des fouilles executees dans la station de Traian­
Dealul Viei (Moldavie du centre-onest) , appartenant a la pe phase de la culture Precucuteni , 
a donne lien, tont naturellement d'ailleurs, a toute une serie de problemes, parmi lesquels celui 
des composantes principales ou collaterales de la symbiose culturelle dont le resultat final a 
ete la premiere phase de la culture Precucuteni. Ayant en vue surtout quelques aspects d'ordre 
general de la plastique de Traian-Dealul Viei, D. Berciu a souligne, des 1955, la participation 
des elements de la culture de Hamangia a la naissance du soi-disant « aspect Zăncşti » 1 ( = cul­
ture Precucuteni I ) .  Peu apres, en etudiant le probleme de la genese de la culture Precucuteni , 
Hortensia Dumitrescu etait d'avis que, parmi les composantes de cette culture, il faut men­
tionner aussi les influences de la culture de Hamangia 2. A son tour, Vladimir Dumitrescu 
ecrivait en 1963 : « En ce qui concerne le contact avec les elements de la culture de Hamangia, 
bien qu'il ressort clairemcnt de certaines caracteristiques de la ceramique, etc. ,  sa nature est 
un peu plus difficile a preciser » 3 • Nous avans eu nous-meme l 'occasion de souligner la contri­
bution de la culture de Hamangia a la genese de la culture Precucuteni, ainsi que Ies influences 
exercees par la premiere le long de l 'existence de l 'autre 4• 

1\ uus avions en vue e n  meme temps certaines influences de la cult urc de Molda vie (Pre ­
cucuteni) sur c elle de Dobrogea (Hamangia) , en concluant qu'on doive admettre l'existence 
cl "influcnces reciproq ues permanentes. 11 ne faut perdre de vue que, une fois arrivees en 
Dobrogea, Ies tribus de la culture de Hamangia ne pouvaient dcn·loppcr leur culture sans 
contact s  exterieurs et aussi que leur culture ne pouvait constituer un reservoir permanent 
d ' inspiration pour Ies cult urcs voisines, sans etre, a son tour, influencee par les cultures des 
regionslimitrophes et meme des regions plus eloignees. 

Toute unc scrie de dccouvertes plus anciennes ou plus reccntes imposaicnt cette conclu­
sion, parmi lesquelles, en premiere ligne, quelques poteries de l 'ancienne collection G. Solacolu 
donnee au Musee national des antiquites en 1948. Ces vases, provenant d'une localite inconnue 
de Dobrogea, avaient appartenu auparavant au savant roumain Gr. Antipa, ce qui signifie 
qu' ils avaient pu etre decouverts vers la fin du siecle dernier ou pendant les premieres decennies 

1 D. Berciu, Une civilisation neolithique ricemm::nt 
decouverte en Roumanie : la civilisation de Hamangia, 
Nouvelles etucles d'histoirc, I ,  Bucarest, 1955, p. -t'.! ; 
idem, Contrib1tţii la problema neoliticulu i Îl Român iei  
î n  lumina noilur cercetări, Bucarest, 1 96 1 ,  p. 7 I et 7-t . 

2 H. Dumitrescu ,  Contribuţii la pro'ilcn1a originii cul­
turii Prccucuteni, SCIV, VIII, 1957. 1 -- 4 ,  p. 66. 

D.\CIA, N.S.,  TOME Y.VI, 1 972, pp. 53 - 73. Bl.:CA EST 

3 VI . Dumitrescu,  Originea ,>i evoluţia culturii Cucutcni 
Tripolie, SCIV, XIV, 1963, I, p. 55. 

4 S. Marinescu-Bîlcu, Reflets des rapports entre Ies 
civilisations de Hamangia et d3 Precucuteni dans la plas­
tique precuwtenienne de Tîrpeşti ,  Dacia, N. S., VIII,  
1964 , p. 308. 
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54 SilXI I\ MAR INESCU-B!LCU 2 .  

de notre siecle en Dobrogea. En tenant corupte de lcur Ctat de conservation, relativcmcnt bon, 
il ne nous semble pas exclu, d'ailleurs, que ces vases aient pu faire partie du mobilier funeraire 
d'une ou de plusieurs tombes. 

Mais, avant de discuter Ies problemes soulevcs par ces poteries, restees inedites, il faut 
cvidemment Ies decrire. 

1 .  Fruitiere a pied presque cylindrique, vide a l 'interieur ; la partie supeneure - au 
rebord tres evase - est assez basse et decon�e de groupes d'entailles. Modele d'une pâte pas 
trcs fine qui contient du mica, ce vase a ete cuit au brun brique, ayant une couverte brune bien 
lustree (bien que la surface se soit corrodee plus tard) . Sous l 'ouverture du vase, le decor est 
constitue par des lignes imprimees qui tracent des triangles a base courbe, tandis que sur le pied 
proprement dit, deux registres ont ete separes par une large bande lustree et decores de spirales 
fuyantes, reservees a l 'aide des motifs similaires a ceux de la partie superieure du vase et exe­
cutes toujours par des lignes imprimees (fig. l / la- lb ; 6/3) . Inv. V 6325. 

2. Support cylindrique aux parois Iegerement arquees, ayant la partie superieure en forme 
de plat rectangulaire un peu alveole et evase, aux coins erafles, probablement pour y fixer la 
couleur, a present perdue . Travaille dans une pâte similaire au vase n° 1 ,  ce support a eu lui 
aussi une couverte brune, parfois tres foncee, lustree avec soin seulement sur Ies parties non 
decorees. L'ornementation - executee par des lignes imprimees - est disposee en deux regis­
tres horizontaux remplis de triangles affrontes et de rhombes ayant au milieu de grands cercles . 
Les espaces menages de cette maniere, y compris Ies cercles de l'interieur des rhombes, ont ete 
erafles pour y fixer l'ocre rouge, apres cuisson (fig. 2 ;  6/ 1 ; 7/5) . Inv. V 6326. 

3 .  Petit vase bitronconique a la partie superieure legerement arquee et a goulot court, a la 
base duquel il y a deux petits trous symetriques pour fixer un couvercle ; le fond est un peu 
convexe.  Pâte similaire a celle des exemplaires precedents ; cuit au brun gris, a couverte brun 
fonce bien lustree , sauf sur une zone de la partie inferieure du corps, delimitee par une ligne 
horizontale irregulierement imprimee. Le decor est compose de cercles , de boucliers , de bandes 
semi-circulaires et d'oves, peints au graphite, seulement sur la partie superieure du vase. La 
zone inferieure a ete eraflee, mais la couleur ne s'est plu·s conservee (fig. 3/4 ; 7/ 1 ,5). lnv. V 6324. 

4. Petit recipient bitronconique a goulot court, qui differe du n° 3 seulement par Ies quatre 
proeminences organiques placees sur la ligne du diametre maximum. Pâte mediocre, cui te au 
brun brique, avec couverte brune bien lustree, qui ne recouvre pas toute la partie inferieure . 
Sur la partie superieure du vase, ont ete menages, a l 'aide des lignes incisees, des demi­
spirales lustrees alternant avec d'autres motifs similaires peints en rouge. Les espaces entre ces 
motifs sont remplis de petites lignes incisees (fig. 3/2 ; 7/2) . Inv. V 6323. 

4hi•. Petit couvercle a rebord cylindrique et a calotte relativement conique mais tres 
basse, perforee pres de la pointe. Pâte comme pour le vase precedent. Decor de lignes incisees, 
de couleur rouge et lustre (fig. 3/3 ; 7/2) . Inv. V 6323. 

5. Ecuelle tronconique a epaule arrondie marquee par quatre petites saillies, le rebord 
cvase et le fond Iegerement convexe. Pâte mediocre ; cuisson au brun brique, couverte brune 
bien lustree. Trois lignes horizontales imprimees separcnt le corps de l'ecuelle en trois registres : 
sur Ies registres superieurs on a menage a l 'aide de lignes incisees, assez larges, des crochets , 
tandis que sur le registre inferieur des groupes de lignes verticales, incisees, alternent avec 
<l 'autres lignes en angles concentriques (fig. 1 /2 ; 6/5) . lnv. \' 6321 .  

6 .  Ecuelle tronconique a haut goulot e t  rebord peu evase decore de  groupes d'entailles, 
la base legerement convexe. Pâtc, cuisson et couverte semblables aux recipients precedents . 
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Fig. 1 .  - Poterie provenant d' une localite inconnue de Dobrogea. 
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b 
Fig. 2. -· Support de vase ; localite inconnue de Dobrogea (Ies portions pointillees sur le dessin indiquent l 'ocre rouge) . 
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Fig.  3. - Poterie provenant d'une localite inconnue de Dobrogea (Ies portions pointillees sur le dessin indiquent 
l'ocre rouge - 11°8 I et 2 - et le graphite - n° 4) .  

57 
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58 SILVIA MARINESCU-BlLCî.J 6 

Le goulot est decore de groupes de lignes verticales incisees ; les portions entre ces groupes de 
lignes ont ete eraflees et remplies d'ocre rouge, apres cuisson ; l 'epaule est decoree de longues 
entailles, tandis que sur la partie inferieure ont ete imprimees deux bandes en guirlandes 

concentriques. La zone entre ces deux 
bandes a ete eraflee et recouverte 
d'ocre rouge, apres cuisson, tandis 
que la zone autour du fond a ete 
remplie de petites lignes imprimees 
(fig. 5/2 ; 7/3) . Inv .  V 6322. 

Le support decrit par nous au 
n° 2 pouvait tres bien servir aux re­
cipients des types des vases n°9 3-6 
(fig. 7/5) et il n'est pas exclu qu'ils 
aient ete associes souvent, surtout s 'ils 
faisaient eventuellement partie du 
mobilier funeraire de la meme tombe. 

7. Couvercle circulaire, plat, tra­
vaille dans une pâte contenant des 
impuretes ; la paroi a une nuance 
brune a la surface, etant noir gris en 
section. Trois groupes de deux trous 
chacun perforent le couvercie, tandis 
qu'un quatrieme groupe est compose 
seulement de trous superficiels, tous 
ceux-ci disposees tout autour du 
couvercle. Decor en lignes incisees 
assez negligemment ; la couverte a 
ete lustree avec soin (fig. 5/3 ; 6/6) . 
Inv. V 6327. 

* 
Les pieces decrites plus haut 

peuvent etre mises en relation aveC ' 
d'autres poteries, de provenance in­
certe , que nous devons passer en revue 
avant de discuter tous les problemes 
qu'ils soulevent. 

Fig. 4. - Recipient bitronconique, provenant probablement de 
Dobrogea. 

8. Au Musee d'histoire de la 
ville de Bucarest se trouve un sup­

port de vase du type de celui 
decrit par nous au n° 2, les seules differences etant constituees par ses dimensions plus 
reduites et par le decor. En effet, on a trace, a l 'aide de lignes profondement incisees, une 
large bande horizontale, a l 'interieur de laquelle, toujours par des incisions, ont ete dessines 
des cercles, chacun avec une pastille au centre ; les cercles alternent d'ailleurs avec une espece 
de longs « boucliers ». A l'exception des pastilles reservees, l ' interieur des cercles et des 4 bou­
cliers » a ete erafle et recouvert d'ocre rouge, mis apres cuisson (fig. 3/ 1 ; 6/2) . Inv. MIB 2535 . 
Dans l'ancien registre du Musee, ce support etait attribue - avec point d'interrogation - a la 
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Fig. 5. - 1, fruitiere de Traian-Dealul Fîntînilor (phase Precucuteni III) ; 2 - 3, recipient et couvercle provenant 
d'une localite inconnue de Dobrogea (les portions pointillees sur le dessin indiquent l 'ocre rouge) . 
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Fig. 6. 1, 3 et 5 - 6, poteries decouvertes en Dobrogea (localites i nconnues) ; 2, support de vase (provenance 
inconnuc) ; 4, fruitiere de Traian-Dealul Fîntînilor (phase Precucuteni U l ) .  Echelles d iverses. 
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culture de Boian, tandis que la peinture rouge n'est pas mentionnee. Grâce a l 'amabilite de 
notre collegue M. Turcu, de ce Musee, nous avons pu examiner toute la poterie des cultures de 
Boian ct de Gumelniţa conservee dans les magasins du Musee, et nous avons pu constater qu'on 
ne peut trouver rien de semblable au support en discussion - tant en ce qui concerne la forme 
qu'cn ce qui concerne la pâte et le decor. 11 est donc presque certain que ce vase ne provient 
pas des fouilles entreprises par le Musee en Muntenie .. et qu'il a ete probablement donne au 
Musee par quelqu'un qui l 'avait trouve ou achete en Dobrogea, etant donne que, jusqu'a present 
au moins, des pieces similaires ont ete trouvees seulement dans cette province maritime de la 
H.oumanie. 

9. En 1938/ 1939 le professeur I. Andrieşescu attribuait a la culture de Gumelniţa trois 
recipients, trouves, selon lui, sur le territoire actuel de la R .S .S .  Moldave ; il a cependant 
illustre seulement un de ces vases 5. Ce recipient, de dimensions modestes, ressemble a celui 
decrit par nous plus haut , au n° 4, etant decore de spirales (executees, a ce qu'il paraît, a l 'aide 
de lignes imprimees) et de saillies sur le plus grand diametre du corps (fig. 9/ 1 ) .  

Ce vase a ete illustre recemment aussi par D. Berciu, dans sa  monographie de  la  culture 
de Hamangia 6, a cote de deux autres recipients ; tous ceux-ci auraient ete decouverts en Do­
brogea, bien qu'on ne puisse preciser Ies localites de provenance 7• 

A l 'exception du recipient bitronconique illustre par les deux auteurs cites, Ies deux autres 
mentionnes ou decrits par eux semblent avoir ete assez differents . En effet, tandis que D. Berciu 
reproduit un vase au corps en etages (fig. 7/6) et un autre a saillies sur la ligne du diametre 
maximum et a decor incise (fig. 9/7)s, I. Andrieşescu, en parlant du recipient decrit plus haut 
(n° 9) ' mentionne deux vases semblables 9 ;ceux -ci ont ete probablement perdus a l 'occassion de 
l'incendie de l 'Universite de Bucarest en 1944. En echange, dans Ies collections du Musee na­
tional des antiquites de Bucarest est conserve un petit recipient au corps anguleux, a cause des 
quatre saillies perforees de haut en bas ; le goulot est haut, legerement tronconique, le rebord 
tres cvase, decon� de groupes d'entailles, et le fond petit et un peu convexe. La pâte est tres 
SC'mblable aux vases de la collection Solacolu (n°" 1 -7) . Le decor est compose de bandes semi­
spiralees (« crochets ») reserv€es a l 'aide de lignes imprimees, en partie effacees, probablement 
rcrnplies originellement d'ocre rouge ; le reste de la surface a ete lustre, a l'exception de la partie 
inferieure (toujours comme chez Ies vases de la collection Solacolu) , qui paraît avoir ete decoree 
a l 'aide d'un petit balai (fig. 4 ;  7/4) . Ce recipient a beaucoup souffert a cause du feu, circonstance 
qui pourrait indiquer qu'il avait eventuellement fait partie des collections du Seminaire de pre­
histoire de l 'Universite de Bucarest et, par consequent, qu'il pourrait etre un des trois vases 
rnentionnes par I. Andrieşescu. 

De cette maniere nous avons peut-etre identifie deux des trois vases en question, bien 
qu'on ait reussi a r€cuperer seulement le dernier, les deux autres ayant ete probablement de­
truits par l ' incendie dont nous avons parle, ou a l 'occasion de l'evacuation des materiaux de­
poses a l 'Universite. 

Les similitudes qu'on peut etablir en ce qui concerne les formes, l 'ornementation, la pâte 
et le lustre des trois derniers recipients decrits et de ceux de l'ancienne collection Solacolu nous 

5 I .  Andrieşescu, A rtele în timpurile preistorici' la noi, 
extras, Artă şi tehnică grafică, 1 938 - 1 939, n°' -t - 5, 
p. 18, fig. 42. Sclon une information de D. Bcrciu ,  ks 
Yascs conserYes j usqu 'cn 1944 au Seminairc de prehis­
toirc de l 'Universite de Bucarcst avaient ete clonnes par 
un inconnu qui a refuse de preciser la localite de lcnr dc­
couYcrtc ; ceci a determ ine le prof. I. .\ ndrieşescu - j us­
temcnt parce quc a cctte epoquc on ne connaissait rien 

de similaire provenant de Dobrogea - d'envisager comme 
provenance possible le Sud de l'actuelle RSS Moldave. 

s D. Berciu, Cultura Hamangia, I, Bucarcst, 1 966, 
fig. 17 /2. 

7 Ibidem, fig. 17/ 1 -3.  
8 Ibidem, fig. 17/ 1 ,3. 

9 I. _\ndricşescu, op. cil„ p. 18. 
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Fig. 7. - 1 - 3  et 5 - 6, poteries decouvertes en Dobrogea (localite inconnue) ; 4, vase de provenance inconnue 
(n° 6, cl'apres D. Berciu) . Echelles diverses. 
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Fig. 8. - 1 ,  fruitiere de Traian-Dealul Fînţiz+ilor (phase Precucuteni III) ; 2 - 3, vases decouverts a Palazu 
Mare, Dobrogea (d'apres H. Dumitrescu et D. Galbenu) .  Echelles diverses. 
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menent tout naturellement a la conclusion qu'ils font partie de la meme unite culturelle . 
Des lors, i1 semble que nous pouvons admettre que Ies lieux de provenance des trois vascs menti­
onnes par I. Andrieşescu et du support de vase du Musee d'histoire de la ville de Bucarest 
doivent etre situes en Dobrogea. 

D'autrc part, toujours de Dobrogea - de Mangalia (fig. 9/5 , 6, 8, 1 1 ) 10, de Limanu 
(fig. 9/4, 9) 11 et de Palazu Mare (fig. 8/2-3) 12 - provient toute une serie de decouvertes en 
relation directe avec Ies pieces discutees plus haut. 11 s'agit en premiere ligne de vases globulaires, 
a haut goulot et decores de cannelures (fig. 9/4-5) 13, de casseroles decorees de lignes 
imprimees (fig. 9/9) 14 ou profondement incisees (fig. 9/ 1 1 ) 15 et de recipients bitronconiques au 
rebord evase, avec ou sans saillies sur la ligne du diametre maximum, decores de lignes incisees 
combinees ou non a l'ocre rouge (fig. 9/6-7) 16 ou de rubans en meandres reserves a l'aide 
de lignes incisees et recouvertes ensuite de cannelures tres fines (fig. 9/8) 17 ; de la meme serie 
de decouvertes font partie des supports du type de celui decrit au n° 2, mais a pied parallele­
pipedique decore de demi-spirales reservees et de lignes incisees (fig. 8/2) 18, ainsi que des 
fruitieres a pied (fig. 8/3) 19, semblables (mais non identiques) au recipient decrit par nous 
au n° I .  

* 
Le caractere essenticl de toutes ces pieces est, d'une part, leur heterogeneite et, de l'autre, 

le fait qu'elles soient etrangeres a la culture neolithique de Hamangia, au milieu de laquelle 
ont ete trouvees au moins quelques-unes (celles de Mangalia et de Limanu) . 

En parlant des trois recipients decouverts dans une localite non identifice de Dobrogea, 
D. Berciu Ies datait de la derniere etape de la culture de Hamangia, en remarquant lcur aspect 
etranger a la province situee entre le Danube et la mer Noire et en ajoutant qu'ils « trouvent 
une place bien familiere dans le milieu du grand complexe Cucuteni-Tripolje » 20.  Toutefois, 
un peu plus loin il ecrit : <( En realite cependant, en tenant compte de la documentation dont 
nous disposons a present et en reconsiderant les faits a la lumiere de la prehistoire de la Do­
brogea, Ies materiaux d'aspect precucutenien sont la consequence du râle joue par Ies influenccs 
reciproques entre la culture de Hamangia et celle a ceramique rubanee, ainsi que certai nes per­
sistences prolongees du substratum » 21. 

Cependant, il n 'y a aucun doute que, pendant la derniere etape de la culture de Hamangia, 
Ies tribus de la ceramique rubanee - non encore identifiees d'ailleurs jusqu'a present en Do­
brogea - avaient ete assimilees depuis longtemps, du point de vue ethnique et culturel, par Ies 
tribus qui leur avaient succede, tandis que Ies persistences des substratums - saisissables sur­
tout dans l'outillage de silex - etaient devenues de simples traditions transmises de generation 
en generation le long de la meme epoque - le neo-eneolithique. 

11 s 'ensuit donc qu'il faut expliquer d'une autre maniere, c'est-a-dire par d'autres influ­
ences reciproques, Ies materiaux dont le caractere heterogene a ete souligne plus hau t. En tout 

10 D. Berciu, op. cit . . fig. 24/ 1 , 4 ,6 ; 33/ 1 ; \V. Volschi 
et M. Irimia, Descoperiri arheologice la Alangalia şi Limanu 
apar/inînd culturii Hamangia, Pontice, I I ,  1 968, p. 45 - 58. 

u W. Volschi et M. lrimia, op. cit„ p. 58 et suiv. ; 
D. Galbenu, Aşezarea şi cimitirul de la Umanu, l\Jatcrialc, 
I X ,  1 970, p. 77 et suiv. 12 D. Galbenu, Nouvelles donnees concernanl le debut 
de la civilisation de Gumeluiţa de Dobrogea, D JC1a, X.S„ 
X ,  196G, p. 327, f ig .  1 /22, 23. 

13 n.  Berciu, Une civilisation . . .  , fig. 4 /3 (le meme 
\'ase, D. Bcrciu, Hamangia, fig. 24/ 1 ) ; \V. Volschi ct 

�I. Irimia, op. cil. fig. 36 ; 37. 14 W. Volschi et M. Irimia, op. cil. ,  fig. 30. 15 D. Berciu, Hamangia, fig. 33/ 1 .  16 Ibidem, fig. 24/3 ; 37/ 1 ; voir aussi D. Bcrciu, Une 
civilisalion . . . , fig. 4/5. 

17 D. Berciu, Une civilisalion . . . , fig. 4/9 ; idem, Ha-
m.w�ia, fig. 24/6. 

18 D. Galbenu, Nouvelles donnees . .  „ fig. 1 /2'!.. 
ie Ibidem, fig. 1/23. 2'1 D. Berciu, Hamangia, p. 33 -34.  21 Ibidem, p. 34.  
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cas, il est necessaire d'observer des maintenant que, jusqu'a present, les localites ou ont ete 
trouves ces vases sont groupees sur le littoral de la mer Noire ou pres de celui-ci. 

Dans les formes, la decoration et la technique des poteries discutees ici on doit distinguer 
des elements propres a plusieurs cultures. Si l'on examine les vases de la collection Solacolu, 
ceux publies par I. Andrieşescu ,  ainsi que celui de la tombe de Palazu Mare, on constate 
tout de suite que la pâte, la cuisson, la couverte, le lustre et quelques-uns des elements du decor 
ne trouvent leurs analogies que dans la ceramique de la culture de Hamangia. En echange, 
les supports cylindriques ou parallelepipediques nous obligent a diriger les recherches du cOte 
de la culture de Boian. Doina Galbenu a mis en relation le support de Palazu Mare avec des 
formes similaires de Hîrşova 22, bien qu'elle ne reproduise, de cette station, que les soi-disant 
« tables-supports ». Cependant, selon les informations dont nous disposons 23, le type des vases­
supports de Palazu Mare et de la collection Solacolu est totalement inconnu a la culture de 
Boian. Quant a leur decoration, s'il est vrai que les incisions et l'usage de l'ocre rouge puissent 
etre dus aux influences de la culture de Boian, il est non moins vrai que le decor imprime 
du vase n° 2 (fig. 2/a ; 6/ 1 )  ne pourrait provenir que de l'aire d'une autre culture, en espece la 
culture Precucuteni, a laquelle est redevable aussi la maniere de diviser la surface des vases en 
registres decoratifs. Les motifs proprement dits - triangles et rubans - peuvent etre en egale 
mesure dus a l'inspiration de la culture de Hamangia ou de celle de Boian et meme de la culture 
Precucuteni. Par ailleurs, il ne faut pas perdre de vue que Ies tribus precucuteniennes utilisaient 
a leur taur Ies supports cylindriques, assez probablement deja depuis la phase Precucuteni II .  
Toutefois, le support de Palazu suggere plutOt Ies « boites-supports » a deux orifices (et, plus 
exactement, la moitie d'une telle boite-support) de la culture de Boian. Vers cette meme culture 
nous conduisent aussi Ies petits recipients bitronconiques a partie superieure bombee et goulot 
court, la peinture au graphite du n° 3 et, probablement, la predilection pour l'ocre rouge. 11 
est vrai que Ies recipients bitronconiques, a saillies sur la ligne du diametre maximum - mais 
a goulot un peu plus haut - se retrouvent aussi dans la poterie de la culture Precucuteni (fig. 
9/2) 24, mais ils ne constituent pas une forme courante de cette culture ; en meme temps, la cul­
ture Precucuteni emploie elle aussi l'ocre rouge apres cuisson, mais beaucoup plus rarement que 
la culture de Boian. D'autre part, le seul fait d'utiliser l'ocre rouge pour l'ornementation de la 
ceramique ne nous autoriserait pas a rechercher des relations et des influences reciproques entre 
deux ou plusieurs cultures. 

En continuant l'analyse des formes et de la decoration des vases decrits plus haut, l'on 
peut constater toutefois de surprenantes identites de ceux-ci avec certaines pieces precucute­
niennes. 

Si l'on met a cOte, par exemple, l'ecuelle n° 5 (fig. 1 /2) et un autre vase precucutenien 
(fig. 9/ 10) , il saute aux yeux qu'il n'y a aucune difference de forme ; plus encore, la maniere de 
reserver le decor en crochets a l'aide de lignes incisees n'est rien d'autre qu'une simplification 
(ou une reproduction maladroite) des spirales fuyantes du vase precucutenien. D'ailleurs, 
l 'ecuelle n° 5 pourrait etre attribuee sans reserve a la culture Precucuteni. 

Les proeminences organiques, perforees ou non, Ies groupes d'entailles sur le rebord, la 
convexite du fond, ce sont tous des elements qui prouvent l'influence certaine de la culture Pre­
cucuteni en Dobrogea. 

Le fait que le seul recipient decore au graphite (n° 3) de la collection Solacolu, donc inspire 
par le decor de la poterie de Boian, soit decore au milieu de la partie inferieure d'une ligne 

21 D. Galbenu, op. cit., p. 325. 
18 Information E. Comşa. 

!I - e .  li84 

" H. Dumitrescu, Şantierul Traian, SCIV, IV, 1953, 
1 -2, fig. 8. 
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Fig. 9 .  - 1 et 7 ,  poteries d e  Dobrogea (localite inconnue) ; 2 - 3  et 1 0, Traian-Dealul Fîntînilor (phase Precucuteni 
IH) ; 4 et 9, Limanu (Dobrogea) ; .  5 � 6  et 8, Mangalia (Dobrogea) . (D'apres I. Andrieşescu, H. Dumitrescu, 

VI. Dumitrescu, W. Vols.chi et M. Irimia). Echellcs diverses. 
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horizontale imprimee, en combinant ainsi un element typique de la culture de Boian a un autre 
precucutenien, justifie lui aussi notre affirmation. 

La fruitiere a pied vide de la collection Solacolu represente un type ceramique specifique 
(fig. 5/1 ; 6/4 ; 8/ 1 )  de la culture Precucuteni (car elle est totalement differente de la fruitiere 
decouverte a Hîrşova) , a la seule difference pres que, tandis que la base du pied est presque 
toujours evasee chez les exemplaires precucuteniens, chez Ies exemplaires de Dobrogea le profil 
du pied des fruitieres est relativement vertical. Les similitudes vont encore plus loin. Par 
exemple, le decor du pied de la fruitiere de Dobrogea (fig. 1 / 1  a- l b ;  6/3) reproduit exactement 
l'ornementation a spirales fuyantes rencontree sur les recipients (fig. 8/ 1 )  ou sur les supports de 
certains exemplaires de Moldavie. Le vase de Dobrogea utilise meme la technique des impres­
sions, typique pour la culture Precucuteni. En effet, c'est seulement dans l'ornementation de 
la poterie de cette derniere culture que les espaces laisses libres apres avoir reserve les motifs 
soient remplis de lignes imprimees (et non poirn;:onnees, comme sur la ceramique de Hamangia) ,  
ou bien l'on reserve a l 'aide de ces lignes des motifs varies et surtout des derives de la spirale. 

En ce qui concerne le motif en forme de spirale fuyante reservee, on peut constater son 
apparition presque simultanee tant dans la phase Boian III (Vidra) 25 que dans la phase Pre­
cucuteni II. Pour le moment, il est toutefois difficile de <lire s'il s'agit d'une apparition spon­
tanee dans l'aire des deux cultures, ou bien s'il est question de certains courants culturels depuis 
le nord vers le sud ou vice versa, qui auraient vehicule cc motif ; precisons, d'ailleurs, que nous 
avons en vue seulement la spirale fuyante reservee et non pas le motif de la spirale proprement 
dit, rencontre dans presque toutes les cultures neo-eneolithiques du Sud-Est et du centre de 
l'Europe. La maniere de laquelle a ete realise ce motif sur le pied de la fruitiere n° 1 (fig. l/ la-
1 b) est cependant d'inspiration precucutenienne indiscutable. En meme temps, la forme de 
la fruitiere de Palazu Mare (fig. 8/3) indique toujours l'aire de la culture Precucuteni. 

Les vases de la phase Precucuteni III ont quelquefois la partie inferieure decoree a l 'aide 
d'un petit balai, particularite constatee aussi chez quelques-uns des vases etudies plus haut. 

Un autre fait qui attire notre attention, c'est le modelage negligcnt de la partie inferieure 
de ces vases ; poses sur des supports, cette zone n'etait plus visible, ce qui pourrait indiquer 
qu'ils etaient confectionnes justement a cet effet. La meme conclusion paraît etre suggeree par 
le fond tres etroit de ces vases, qui ne peut lcur assurer l 'equilibre necessaire, une fois remplis. 

On a beaucoup discute le probleme du râle de ces supports ; selon nous, ils etaient poses 
sur des charbons ardents, pour maintenir la temperature voulue, car les charbons ardents ne 
donnent pas de la fumee, meme s 'ils sont recouverts de cendres. En tout cas on ne pouvait 
utiliser ces supports pour faire bouillir les aliments mis dans Ies vases poses dessus. 

P our revenir au probleme de ces vases ei de la technique de leur ornementation, il faut 
rappeler que Ies elements precucuteniens qu'ils contiennent se retrouvent dans le mobilier de 
certaines stations et nccropoles de la culture de Hamangia. 

A Mangalia (fig. 9/5) 26 et a Limanu (fig. 9/4) 27 on a trouve deux vases globulaires, a 
haut goulot et a saillies sur le corps, decores de cannelures horizontales sur le goulot, en forme 
de spirales et en arcades sur le reste du corps, dont les analogies ne se retrouven t que sur la 
poterie de la culture Precucuteni (fig. 9/3) 28. Les rebords bas et evases, entailles, ainsi que la 

25 D. Berciu, Contribuţii . . .  , fig. 177 /3. 28 D. Berciu, Une civilisation . . .  , fig. 4/3. 
27 W. Volschi et M. Irimia, op. cit., fig. 36. 28 VI. Dumitrescu, La station prehistorique de Traian -

Fouilles de 1936, 1938 et 1945, Dacia, I X - X, 1945, p. 29, 
fig. 12/ 1 6. Ce vase de Traian-Dealul FîI).tînilor est beau-

coup plus grand que Ies autres, mais - si l'on prend en 
consideration le fait que beaucoup des vases de Dobrogea 
faisaient partie du mobilier funeraire des tombes - Jeur 
fonction peut expliquer la difference des dimensions, 
bien que la forme soit la meme. 
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forme generale de certains autres vases de Mangalia (fig. 9/6, 8) ,ont des analogies toujours dans 
l'aire de la cui ture Precucuteni de Molda vie ,  bien que le decor incise ou en bandes meandriformes 
remplies de cannelures n'impose pas la meme origine (car le meandre et Ies lignes incisees sont 
utilises autant par le decor de la ceramique de la culture de Hamangia que par celui de 
la culture de Boian) . D'autre part, a Limanu, ledecor imprime est assez commun, soit sur Ies 
casseroles-ecuelles de forme assez proche de celles precucuteniennes (fig. 9/9) 29, soit sur des 
fragments d'autres formes de poterie 30. De Limanu ou de Mangalia provient aussi un pot bi­
tronconique a rebord evase (fig. 10/5) , identique a un autre de Traian-Dealul Fîntînilor (fig. 
1 0/4) 31 ; tandis que sur le premier vase le decor en lignes imprimees (de facture precucute­
nienne) est combine avec celui execute dans la technique du pointille (du type Hamangia) 
et avec celui execute avec un petit balai, le decor du recipient de Moldavie associe Ies impres­
sions, Ies cannelures, les entailles et la technique du pointille, executees cependant d'une ma­
niere differente que sur le vase de Dobrogea. 

On peut <lire la meme chosea propos du vase a saillies publie par D. B-erciu (fig. 9/7) 32, 
sans indication du lieu de provenance - bien qu'il provient toujours de Dobrogea - , dont la 
forme ne pourrait etre comparee qu'avec celle des vases similaires de Tîrpeşti (fig. 10/ 10) 33 
ou de Traian-Dealul Fîntînilor (fig. 10/ 1 1 )  34, de Moldavie (culture Precucuteni III) . Le dernier 
de ces vases a aussi des saillies en formQ de petites cornes, qui manquent aux recipients de Do­
brogea. Les memes influences de la culture Precucuteni peuvent etre constatees aussi dans 
d'autres stations de la cui ture de Hamangia. II suffit de donner un coup d'ceil aux poteries trouvees 
dans le niveau plus recent de la station de Goloviţa pour se rendre compte que toute unc seric 
de formes (fig. 10/2, 3, 6) 36 se rapprochc aux formes de la culture Precucuteni ; on peut aussi 
constater qu'on renonce peu a peu au riche decor du type Hamangia en faveur de l'ornemen­
tation pauvre et meme qu'on renonce totalement au decor pour certains vases. L'evolution 
des formes sous la meme influence se fait sentir a Ceamurlia de Jos aussi, ou l'ecuclle typiquc 
de la culture de Hamangia s'est deja modifiee, tandis que le decor lui-memc s'est reduit a quelques 
lignes horizontales executees en pointille (fig. 10/ 1 )  so . 

Ces influences de la culture Precucuteni peuvent etre identifiees aussi plus au sud, dans 
l 'aire du groupe Sava du NE de la Bulgarie, et plus exactement pendant Ies deux etapcs du 
« type Vama ». Parmi la ceramique typique pour ce dernier horizon culturel on trouvc toute unc 
serie de tessons de poterie, dont la decoration a ete certainement influencee par celle de la cul­
ture Precucuteni (fig. 10/7-9) 37• II s'agit d'une ornementation realisee a l'aide de lignes 
imprimees, combinees le plus souvent avec des cannelures et des saillies typiquement pn�cu­
cuteniennes. 

* 
Avant d'aller plus loin, nous croyons necessaire de preciser deux choses. Tout d'abord, 

nous esperons avoir reussi a demontrer que Ies poteries de Dobrogea decrites plus haut ne soient 
pas des pieces precucuteniennes « importees » dans l 'aire de la culture de Hamangia, mais bien 
des vases travailles sur place, en Dobrogea, par Ies tribus de la culture de Hamangia, sous Ies 

118 W. Volschi et M. Irimia, op. cit., fig. 30. 
ao D. Galbenu, A şezarea şi cimitirul . . .  , fig. 2/ 1 - 3. 
31 Inedit ; Musee d'Histoire de la Moldavie, Jassy. 
a2 D. Berciu, Hamangia, fig. 37/ l .  
33 S .  Marinescu-Bîlcu, Unele probleme ale neoliticului 

moldovenesc fn lumina siJ.păturilor de la Tirpeşti, SCIV, 
1 9, 1968, 3, p. 405, fig. 7. 

34 H. Dumitrescu, Şantierul arheologic Traian, SCI \', 
V, 1954, 1 - 2, p. 47, fig. 8/2. 

36 D. Berciu, Hamangia, fig. 149/2 ; 1581 1 - 2 .  
38 Ibidem, fig. 1 10/ 10. 
37 H. Vajsova, Stand der ]ungsteinzeitforschung in 

Bulgarien, Slov Arch, XIV, 1966, l, fig. 1 1 /7,9 - 1 0 ; 
idem, Keramika typu Varna v severovycl1odnom Bul­
harsku, AR, 1967, 3, fig. 12 1/4,6-9. 
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Fig. 10.  - 1 ,  ecuelle de Ceamurlia de Jos ; 2 - 3  et 6, vases de Baia-Goloviţa ; 4 et 1 1 , Traian-Dealul Fîn­
tînilor ; 5, Limanu ou Mangalia ; 7 - 9, tell de Sava (Bulgarie) ; 10, Tlrpeşti (Moldavie) . D 'apres D. )3erciu, 

H. Dumitrescu, H. Vajsovă., S. Marineşcu-Bilcu. Echelle> diverses, 
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influences des cultures Precucuteni ct Boian et assez probablement par des individus venant 
euxaussi de ces regions. D'autre part, ce serait une erreur, selon nous, de mettre le signe de l'ega­
lite entre Ies poteries discutees de Dobrogea et celles du groupe Vama. 

Le soi-disant aspect Vama a d'aillcurs suscite lui aussi l'interet des chercheurs roumains. 
E. Comşa, en appelant ce groupe <( la culture de Vama », situe cette <( culture », au point de vue 
chronologique, en Bulgarie, entre la culture de Maritza et la phase de transition vers la culture 
de Gumelniţa, tout en affirmant qu'elle se soit repandue aussi en Dobrogea, surtout le long de 
la mer Noire, (( sur la ligne Istria-Medgidia-Costineşti » et meme jusqu'au Danube, a Cemavoda ; 
elle devrait etre placee entre la culture de Hamangia et la phase de transition vers la culture 
de Gumelniţa. E. Comşa suppose meme une evolution parallele, sur territoires differents, des 
tribus de la culture de Vama et de cellcs de la phase de transition vers la culture de Gumel­
niţa 3·8 •  En echange, D. Galbenu rejette la possibilite de l'evolution parallele des cultures de 
Hainangia et de Vama, et suppose que les poteries en discussion, decouvertes dans la zone 
de Vama, pourraient representer le point terminus de l'expansion des tribus de la culture de 
Gumelniţa pendant l'etape initiale de celle-ci 39• En formulant cette hypothese, l'auteur re­
connaît toutefois qu'elle n'a pas eu la possibilite d'entreprendre une etude comparative des 
materiaux du groupe Vama (peu connus a la date a laquelle elle ecri'vait et surtout disperses 
dans diverses publications) et de ceux de� la ' culture de Gumelniţa trouves par elle-meme 
a Hîrşova 40• 

Selon le point de vue de H. Vajsova de Sofia, qui s'est occupee des problemes du (( type 
Vama », ce type - avec ses deux etapes d'evolution - represente en essence la phase 
finale du groupe Sava, dont Ies origines paraissent se trouver dans le groupe de Kalojanovetz 41. 
Le type de Vama - ecrit notre collegue bulgare - s'est developpe sur l'influence de la phase 
Ceamur li a de ] os de la cultu re de Hamangia, et s' est diffuse sur une zone delimitee au nord 
par une ligne qui va d'Istria a Cemavoda et au sud par la vallee du fleuve Luda-Kancija .  Les 
anses en forme de petites comes determinent l'auteur citee a synchroniser cette etape avec la 
phase Precucuteni III-Tripolj e A, tandis que toute une serie de considerations typologiques lui 
permet d'etablir de relations entre le type de Vama en son ensemble et les cultures de Boian 
(phases Vidra-Vărăşti et Spanţov), de Hamangia (phase Ceamurlia de Jos) , de Precucuteni 
II-III et de Maritza III-IV, ce qui confirmerait ,  d'apres elle, le parallelisme des demieres 
phases de ces cultures, lesquelles representeraient une partie du grand complexe carpato­
balkanique contemporain de Vinea B 42• 

II faut souligner en premier lieu le fait que notre collegue de Sofia ne parle pas d'une 
<( culture » de Vama, mais bien d'un simple groupe, dans le mobilier duquel ont fusionne un 
grand nombre d'influences culturelles . Cependant, nous devons preciser que, tandis que Ies 
materiaux de Dobrogea que nous avans en vue combinent Ies elements des cultures de Haman­
gia, de Boian final et, en certaine mesure, de Precucuteni III, Ies materiaux du <( type Vama » 
developpent en continuation le groupe Sava, apparente et synchrone de la culture de Maritza, 
et ayant subi Ies influences des cultures de Boian, de Hamangia et de I?recucuteni. Les ecuelles, 
Ies couvercles, certains grands vases relativement bitronconiques, a rebord bas, et la decoration 
du type de Vama sont totalement differents des poteries de Dobrogea. En etudiant l'orne­
mentation incrustee de ce type, H� Vajsova souligne le fait que Ies motifs reproduisent 

38 E. Comşa, K voprosu ob ofnositelnoi hronologii i o 
razvitii neoliticeskih K ultur na iugo-vostokoe Rumînskoi 
Narodnoi Respublikii i na vastoke na Bolgarii, Dacia, 
N . S.,  VI, 1962, p. 65 - 66, 

39 D. Galbenu, Nouvelles donnees . . .  , p. 327 - 328. 
40 Ibidem, p. 328. 
41 H. Vajsovâ, Stand . . . , p. 22 - 24. 
42 H. Vajsovâ, Keramika typu . . . , p. 350 - 35 1 .  
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le decor a graphite de la culture de Maritza 43• Cependant, Ies quelques concordances entre le 
type de Vama et certains materiaux de Dobrogea doivent etre aHribuees, ·selon nous, aux 
influences exercees par Ies cultures de Hamangia et de Boian sur ce <( type » et aussi par l'in­
fluence de la culture Precucuteni, qui se fait sentir en meme temps sur la phase finale de la 
culture de Hamangia et sur le type de Vama. 

Par consequent, nous ne croyons pas qu'on puisse parler de la pcnetration du type de 
Vama vers la Dobrogea et d'autant moins d'accepter l'hypothese selon laquelle a Varna nous 
serions en presence du point terminus de la penetration de la phase du debut de la culture de 
Gumelniţa. 

Meme une comparaison sommaire entre Ies poteries de la premiere phase de la culture 
de Gumelniţa de Dobrogea, illustree par Ies decouvertes de Hîrşova 44, et Ies vases decrits par 
nous au commencement de cet article exclut la possibilite d'etablir la m0indre analogie. Les 
fruitieres, les couvercles, Ies ecuelles a epaule carenee ou bombee, les recipients bitronconiques, 
ainsi que la pâte, la cuisson et le decor de Hîrşova sont totalem�nt et essenţiellement differents 
des recipients faisant partie du groupe des pieces ceramiques decrites par nous plus haut. 

D'autre part, nous devons souligner que le probleme de l'aire de formation de la variante 
pontique de la culture de -Gumelniţa, ainsi que Ies principales composantes de cette variante, 
n'est pas encore resolu . Tandis que D. Galbenu (qui n'accepte pas Ies premieres hypotheses de 
Berciu) affirme que « les quelques elements de la culture Hamangia ne permettent.pas de recher­
cher Ies origines de la culture de Gumelniţa a l'interieur de la q1ltu re de Hamangia » 4\ D. Berciu 
semble avoir nuance ses premieres hypotheses ; en effet, apres avoir dit que la variante de Do­
brogea de la culture de Gumelniţa s'est formee plutât en premier lieu sur un fonds Hamangia 
avec la participation de la culture de Boian, il ajoute quelques precisions qui meritent d'etre 
rappelees ici : « Sur la ligne du Danube, en Dobrogea, la difference entre les deux variantes de 
Gumelniţa est plus faible, tandis qu'a l'interieur de Dobrogea et sur le littoral la variante Gumel­
niţa a une structure specifique, gencree par les fonds Hamangia » 46 • 

Cependant, ctant donne que Ies informations dont nous disposons ]usqu'a present dans ce do­
maine sont encore assez lacunaires, les materiaux decouverts etant en grande majori te incdits, nous 
hesitons de nous hasarder nous-meme sur le terrain des hypotheses. Et d'ailleurs le probleme 
de la formation de la culture de Gumelniţa en Dobrogea depasse l'objet de cet article, justement 
parce que Ies poteries que nous avons etudifrs <latent de la fin de la culture de Hamangia et se 
groupent pour la plupart sur le littoral et dans son voisinage. 

Ces vases posent toutefois d�ux problemes principaux : d'une pa�t. il faut prccţser le 
moment et, eventuellement, les voies suivies par les infiltrations des elements precucuteniens ; 
d'autre part, il semble indique de rechercher en quelle mesure. peut-on parler ou non de la pre­
sence ethnique des populations prccucuteniennes en Dobrogea et meme plus loin, dans la zone 
de Vama. Nous avons eu l'occasion de dem:)ntrer que, apres un premier C\>ntact entre Ies tribus 
de la culture a ceramique rubanee et Ies tribus de Hamangia, Ies relations entre Ies tribus du 
territoire actuel de la l\foldavie et celles de la Dobrogea se sont continuees. Ces relations se 
sont intensifiees le long de l'evolution des cultures de Hamangia e.t Precucuteni, en culminant 
pendant la demiere phase (III), qui a ete la plus florissante et la plus dynamiqtie de la culture 
Precucuteni ; a cette epoque nous croyons qu'on peut parler aussi d'une presence effeetive 'des 
populations precucuteniennes en Dobrogea et meme a Vama 47• , 

43 Ibidem. 
44 D. Galbenu, A şezarea neolitică de la Hîrşova, SCIV, 

XIII, 1962, 2, p. 29 1 - 296, fig. 6 ;  7 ;  8 ;  10/ 1 - 2. 
45 D. Galbenu, Nouvelles donnees . . „ p. 322. 
46 D. Berciu, Contribuţii . . . , p. 79. 

47 S. l\Iarincscu-Bîlcu, Unele probleme . .  „ p. 400 - 40 1 ; 
idem, Asupra unor aspecte ale raporturilor dintre culturile 
Precucuteni. şi Hamangia, communication lue a la session 
scientifique du Mtisee ·archeologiql.ie de Constanţa (Octobre, 
197 1 ) ; ibidem, Pontica, 5, 1972, p. 29- 38, · 
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A l'etat actuel de nos connaissances, les elements precucuteniens de Dobrogea et du 
type de Vama sont incontestables. La technique du decor imprime, execute a l'aide d'outils 
en os plats, entailles, le fait que le decor imprime soit combine avcc celui a cannelures et a 
saillies, ainsi que certaines formes de vases que nous avons indiquees plus haut, peuvent tous 
etre attribues a une evidente inspiration precucutenienne. Nous avons deja vu que H. Vajsova 
parle de relations entre le type de Vama et la culture Precucuteni II-III 48• Cependant, 
du moment que le type de Vama semble devoir etre place, du point de vue chronologique , 
immediatement avant la phase de transition de la culture Boian vers la culture de Gumelniţa 
(phase nommee par d'autres auteurs Gumelniţa A 1) et, d'autre part, vu que les materiaux 
de Dobrogea discutes par nous trouvent leur place a la fin de la culture de Hamangia, il 
semble plus juste de synchroniser le type de Vama seulement avec le debut de la phase Pre­
cucuteni III. 

Les recherches futures devront preciser les voies de penetration de ces courants culturels 
et ethniques (ces demiers plus sporadiques, d'ailleurs) depuis la Molda vie. 11 est possible que cette 
penetration ait eu lieu par la vallee du Siret et du Danube et ensuite le long du littoral, 
car - ainsi que nous l'avons deja souligne plus haut - Ies stations dans lesquelles ont ete 
trouves des materiaux d'influence precucutenienne sont situees soit le long du littoral, soit a 
proximite de celui-ci . Ceci n'est, bien entendu, qu'une hypothese de travail, possible mais pas 
encore documentee. 

A l'heure actuelle, la station precucutenienne la plus meridionale de Moldavie semble etre 
celle de la ville de Panciu ; certains auteurs ont signale la presence de la ceramique precucu­
tenienne aux environs de Mizil, dans le Nord-Est de la Muntenie 49, mais nous sommes obliges 
de garder la reserve necessaire, car nous n'avons pas eu la possibilite d'examiner ces decou­
vertes encore inedites. Entre la ville de Panciu et les quelques localites du centre et de l'Est 
de la Muntenie (Vidra et Tangîru) dans lesquelles on a trouve de la ceramique precucutenienne 
<( d'importation » ou d'inspiration precucutenienne (Măgurele) , la distance n'est pas plus grande 
qu'entre Panciu et Ies localites de Mangalia et Limanu, sur le littoral. D'autre part, du moment 
que la culture Precucuteni s'est repandue aussi entre le Prut et le Dniestr ( = Tripolje A) ,  
elle avait pu avancer vers la Dobrogea depuis cette zone aussi. En meme temps nous devons 
tenir comptc du fait que, dans le Sud de la Moldavie et dans le Nord de la Dobrogea, les 
recherches n 'ont pas ete aussi poussees et, par consequent, ces regions peuvent nous reserver 
des surprises. 

Etant donne que l'omementation imprimee (a cOte d'autres elements) constitue la base 
de natre argumentation a l 'appui de l 'existence de certaines impulsions et presences precucu­
teniennes jusqu'au Nord-Est de la Bulgarie (Vama) . îl faut rappeler que cette tcchnique deco­
rative est plus ancienne en Moldavie que dans les autres regions en discussion. En effet, cette 
technique (totalement differente de celle du pointille, utilisee par la ceramique de la culture de 
Hamangia) apparaît des le debut de la phase Precucuteni II ,  et constitue - a cote des canne­
l�res et des saillies - un des traits les plus caracteristiques des deux demieres phases de la 
culture Precucuteni. 11 est donc evident que l'omementation imprimee a fait son apparition en 
Molda vie bien avant qu'elle soit presente en Dobrogea et dans la zone de Vama, justement parce 
que le debut de la phase Precucuteni II doit etre synchronise avec une partie de la phase Vidra 
de la culture de Boian. 

'8 H. Vajsovâ, Keramika . . „ p. 350 - 35 1 .  turilor Boian-Gumelniţa ş i  semnifica/ia ei, SCIV, XIV, 
0 P. Roman, Ceramica precucutenian4 din aria eul- 1963, 1 ,  p. 34, note 1 .  
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Dans son tableau chronologique, H. Vajsovi propose toute une serie de synchronismes 
qu'il ne nous semble pas possible d'accepter. Par exemple, notre collegue a mis le debut de 
l 'evolution de la culture Precucuteni seulement au niveau de la phase Vidra de la culture de 
Boian, et la fin de cette evolution au niveau Boian-Spanţov 50• Mais le debut de la phase Pre­
cucuteni I doit etre synchronise avec la deuxieme etape (Aldeşti) de la phase Boian-Giuleşti , 
anterieure a la phase Vidra, tandis que la phase Pr€cucuteni III - etant donne Ies pieces « im­
portees » de Tangîru et de Vidra et les materiaux de Măgurele - a ete synchrone non seulement 
avec la fin de la culture de Boian, et avec la phase Gumelniţa A 1 ,  mais aussi bien avec le com­
mencement de la phase Gumelniţa A 2. 

En tenant compte, d 'une part, de l'exogamie possible entre une eventuelle zone de contact 
des cultures Precucuteni et Hamangia et, d'autre part, des echanges inter-tribales (il n 'est pas 
exclu que les objets en cuivre de l'aire precucutenienne aient ete confectionnes en employant 
la matiere premiere de la Dobrogea ou des Balkans) ou bien d 'autres relations, nous pouvons 
supposer meme une presence effective des precucuteniens en Dobrogea et aussi de certains 
membres des tribus de la culture de Hamangia dans la. Moldavie ; a l 'appui de cette hypothese 
nous pouvons repeter, pour conclure, que les poteries etudiees plus haut ne constituent pas des 
« importations � precucuteniennes dans le milieu d'autres cultures, mais, au contraire, un groupe 
ceramique travaille sur place, dans un milieu Hamangia et Vama, sous l'influence des impul­
sions d'autres cultures, a savoir des cultures de Boian et surtout Precucuteni, et, probable­
ment, par Ies precucuteniens eux-memes. 

60 H. Vajsova, Stand . . .  , p. 43. 
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